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d'Avanchet au Pt 400 (W du « Canada »). Ce pli est Yanticlinal
de Chövres. Sa realite est confirmee par les plongements molas-

siques de la rive droite du Rhone, k l'W du Lignon: N 22° E,
7° SE et NS, 14° E. Au has d'un ravin situe entre le Lignon
et le chateau Bloch, la molasse bigarree fournit les donnees

N 68° E, 5° SE alors qu'elle est horizontale k 1'embouchure
du nant de la Noire dans le Rhone.

L'anticlinal de Chevres, dirige WSW-ENE, parait s'orienter
sur celui de Pregny dont il pourrait etre le prolongement.

Universile de Geneve,
Laboratoire de Geologie.

Edouard Parejas. — Sur un cours interglaciaire du Rhone

genevois.

Si l'on connait bien le trace du Rhone postglaciaire par les

terrasses les plus elevees qui bordent son cours actuel, si l'on
possede des indications sur le sillon preglaciaire qu'il a creuse
dans la molasse, on ignore generalement ce qu'il etait advenu
du fleuve pendant l'interglaciaire Riss-Würm.

De recentes observations nous permettent de situer quelques
trongons de son cours ä la fin du depot de l'alluvion ancienne
et immediatement avant l'arrivee du glacier de Würm dans le
bassin de Geneve.

Sur la rive gauche du Rhone, ä l'aval du pont Butin, les

graviers de la terrasse superieure, epais de 5 m, reposent sur
l'alluvion interglaciaire designee comme « alluvion ancienne »

par les auteurs. Le contact est visible dans une graviere ouverte
ä 140 m environ du pont Butin. Plus k l'aval, la terrasse recouvre
de la moraine de fond würmienne ä galets stries et cela jusqu'au
delä du nant des Grands Communs, c'est-a-dire sur une
distance de plus de 800 m. Ces faits demontrent un emboitement
de la moraine würmienne dans un sillon profondement creuse
dans les graviers interglaciaires. Le remblaiement par la
moraine a du se faire anterieurement au depot de la terrasse
la plus ancienne du Rhone post-würmien (situee ici ä 38 m
au-dessus du talweg normal).
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Transportons-nous maintenant sur la rive droite du Rhone,
ä l'extremite du meandre d'Aire et ä l'W du bois Jacquet.
Une serie de carrieres de gravier ont ete ouvertes sur le bord
aval de la terrasse moyenne qui se place en ce point ä 14 m
au-dessus du Rhone. Dans ces excavations alignees du SE au

NW, on revoit la moraine de fond würmienne, epaisse de 2 m
en moyenne, s'intercaler entre l'alluvion ancienne et les gra-
viers recents de la terrasse. En basant les mesures sur l'altitude
du sommet de la falaise d'alluvion ancienne la plus voisine,
celle qui domine les ruines du moulin de 1'Evaux, on peut
estimer ä 20 m au moins la profondeur du sillon pre-würmien
du Rhone.

Continuons ä descendre le long du fleuve. En 1938 1 nous
avions dejä figure sur la carte geologique ä 1: 25.000 la moraine
de fond würmienne qui apparait au fond de quelques gravieres
du bois de Bay, sur rive droite, entre Vernier et Peney. Depuis
lors, l'elargissement des exploitations a permis de nouvelles
observations. Dans trois carrieres situees a l'E et ä l'W du
Pt 393 nous avons pu constater que des lambeaux de moraine
de fond, epais de 1 m 60 ä 2 m, se trouvaient pinces entre
l'alluvion ancienne et les graviers de la terrasse superieure du

Rhone, ces derniers mesurant 4 m en moyenne. Dans la
graviere ouverte pres du Pt 381, la disposition est la meme mais

nous sommes ici plus bas et plus pres du talweg. Le revetement
morainique descend done lentement du Pt 393 au Pt 381.

Nous sommes lä sur le versant droit de l'ancien sillon. Sa

profondeur minimum peut etre estimee ä 20 m d'apres l'altitude
du niveau superieur local de l'alluvion ancienne donnee par la
falaise du nant de Lagnon, sur rive gauche.

A 1 km % plus ä l'W et un peu ä l'amont de la tete N de

l'ancien pont de Peney, au lieu dit « Moulin », nous avions dejä
note en octobre 1930 qu'entre les graviers de la terrasse

moyenne et l'alluvion ancienne s'intercalait une langue de

moraine de fond debutant ä la base par une couche ä boulets
et qui descendait vers le talweg actuel du Rhone.

Les observations precedentes, bien que sporadiques, sont

1 Atlas geologique de la Suisse 1: 25.000, Feuille 12, 1938.
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süffisantes pour demontrer qu'ä la fin de l'alluvionnement
interglaciaire (depot de l'alluvion ancienne) et avant l'arrivee
du glacier würmien un cours d'eau que, pour l'instant, nous

pouvons considerer comme le Rhone interglaciaire, s'est creuse

un sillon profond de 20 m au moins. Get ancien cours etabli
dans l'alluvion ancienne a ete en partie remblaye par la moraine
de fond würmienne. Le long de son trace a subsiste une depression

que le Rhone postglaciaire a retrouvee et oü il a depose
les graviers de sa premiere terrasse.

Universite de Geneve,
Laboratoire de Geologie.

La parole est ensuite ä M. Amedee Weber qui presente une
conference intitulee: Comment se construit notre cerveau.

Le cerveau humain, comme celui de tous les Vertebres, se

construit sous l'influence d'organisateurs et par le mecanisme
de tropismes qui orientent les nerfs vers des points precis,
particuliers ä chaque fibre. Le neurotropisme demontre chez
les jeunes individus, grace k des experiences variees, disparait
dans le cours du developpement. La croissance ou la regeneration

des fibres se fait alors au hasard, comme dans une
culture.

II est peu probable que par l'emploi d'hormones de

croissance, on puisse realiser un supercerveau chez l'homme ou cbez

les animaux, tous les neuroblastes etant utilises et transformes
en cellules nerveuses.

Un nombreux public assistait k cette conference qui fut
longuement et chaleureusement applaudie.

Seance du 4 mai 1944.

En ouvrant la seance, M. le President annonce que le Comite
a nomme M. Marc Vuagnat Membre adjoint.

M. Ruffle depose un pli cachete sur le bureau au nom de

M. Schopfer.
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